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EDITORIAL

Carnet de voyage

O
n peut voyager rien que par l'esprit

ou la pensée.C'est ce que je vous pro-

pose et si vous le souhaitez, laissez

vous guider pour un long voyage de 4 ans.

Le train part de la gare d'Avignon en mai

2001. Dans ma valise, comme simple baga-

ge, une feuille de route CEFIEC avec des

orientations et des directions comme enga-

gement, confiance, investissement, écoute…

Quel en est le sens ? Ni les intérêts person-

nels ou la quête du pouvoir. Simplement don-

ner de mon temps, de mon dynamisme pour

la profession et participer ainsi un peu à son

histoire. Le paysage fut composé de monta-

gnes d'embûches mais aussi de vallées de satis-

faction : les congés pédagogiques, l'augmen-

tation des quotas, le système LMD, la VAE,

la régionalisation ont été et sont encore pour

certains les principaux sommets à gravir. Les

guides c'était vous : adhérents, membres du

CA, du BNA, permanents. Grâce à vos ques-

tionnements et à vos éclairages, j'ai essayé de

trouver la meilleure route pour le CEFIEC,

mais surtout pour la profession, celle qui

menait à la progression et à l'évolution.

Mais de cette aventure, il restera surtout des

rencontres inoubliables. Au soir de ce voya-

ge, elles sont là, non figées mais bien vivan-

tes. Ces moments de convivialité et d'écoute

ont été des instants de bonheur que je n'ou-

blierai pas.

Gare de Vannes, mai 2005. Le voyage se ter-

mine. Ma valise est pleine de souvenirs, d'é-

motion, de joie... mais aussi de tristesse. Car

c’est le coeur serré que je termine cette belle

aventure parfois si éprouvante. Merci pour

votre confiance et sachez que la conviction et

la franchise m'ont animée pendant ces 4

années.

Martine Perrasse, Présidente
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Info-Cefiec : Comment êtes-vous devenu le représentant du

CEFIEC au comité de vigilance ?

José Narayanin : Depuis 6 ans à l'IFSI de Meaux, nous

avons mis en place un module optionnel sur la maltrai-

tance des personnes âgées que nous avons proposé en

interdépartemental au niveau de la Seine-et-Marne. À la

création du comité, le CEFIEC a été sollicité pour par-

ticiper au groupe de réflexion. Martine Perrasse

s'est alors tournée vers les directeurs

et directrices d'IFSI. Responsable

pédagogique du module optionnel,

Mme Simon, notre directrice, a pro-

posé ma participation au comité. Et je

dois dire que je me suis aperçu que la

présence du CEFIEC était très appré-

ciée, l'expérience de terrain et la stratégie

pédagogique que nous avons est tout à fait

reconnue. Dans les instances, quand on

parle formation, le CEFIEC est incontour-

nable.

Info-Cefiec : Vous faites aujourd'hui partie du

comité de gestion des risques de maltraitance. Quels

sont ses objectifs ?

J.N. : Ce comité de gestion des risques que nous

avons élaboré, est un plan de prévention qui a fait

l'objet d'une information auprès du grand public dans

cinq grands départements français. Nous avons également

créé un cédérom qui informe sur toute la problématique

de la personne âgée et de la maltraitance au niveau légis-

latif, du respect et du droit de nos aînés. Ce cédérom va

être très largement diffusé et disponible prochainement

sur Internet. Actuellement, ce comité s'est scindé en trois

groupes de travail dont celui formation /prévention auquel

je collabore. Nous sommes en train de faire l'état des lieux

des formations en matière de prévention des risques de la

maltraitance. Il concerne les IFSI et l'ensemble des para-

médicaux. Avec le ministère de la Famille, nous recensons

ce que comprend le cahier des charges des formations aut-

res que paramédicales, traitant ce sujet.

Info-Cefiec : Le dispositif actuel en formation initiale vous

paraît-il suffisant concernant l'approche de la personne âgée ? 

J.N. : je m'aperçois avec l'expérience que ce n'est pas suf-

fisant. À chaque fois qu'on aborde le problème de la mal-

traitance, étudiants ou professionnels l'imaginent en dehors

d'eux plutôt que faisant partie d'eux même. La maltrai-

tance psychologique est peu prise en compte alors

que cela fait beaucoup de dégâts. Appeler une

personne âgée par son diminutif ou « papy,

mamy » ou rentrer dans la salle de bain sans

frapper, n'apparaît pas comme un acte de mal-

traitance puisque c'est un mode de fonction-

nement institutionnel au quotidien. Il ne faut

pas déposséder la personne âgée de son

identité. L'enquête menée au niveau des

IFSI est intéressante. Les premiers retours

de questionnaires montrent que parfois,

dans le module personne âgée, il n'est

consacré qu'une heure aux problèmes

de maltraitance. Ça ne fait pas beau-

coup sur trois ans. Le ministère va

faire des propositions pour sensibi-

liser les formateurs à cette question.

Le programme est en train d'être

revu.

Info Cefiec : Que pensez vous du concept

émergent de « bien traitance » ?

J.N. : Pour moi, ce n'est pas l'envers du concept de la mal-

traitance. Je travaille plus au niveau de dispositions comme

celle de « prendre soin de l'autre », donner une place à tout

individu, à tout moment, et toujours considérer qu'il y a

des notions inaliénables, le respect et la dignité des per-

sonnes, qui doivent êtres garantis en toutes circonstances.

C'est dans nos yeux que la personne âgée doit continuer

d'exister. La lutte contre la maltraitance passe par la for-

mation. C'est un objectif prioritaire pour  le comité de

vigilance . A quand un module gestion des risques de mal-

traitance s'appuyant sur ce concept  plein d'humanité :

« prendre soin de l'autre » ?

Monique Barbin Le Bourhis

Maltraitance des personnes âgées : soyons vigilants !

En novembre 2002, Hubert Falco, secrétaire d'Etat aux personnes âgées, crée un Comité national de vigilance sur

la maltraitance des personnes âgées. Composé de représentants d'usagers, d'institutions, d'associations ou

encore d'experts chargés de faire remonter du terrain les problèmes rencontrés, il a pour mission « de concourir

à la définition, à la mise en œuvre et au suivi de la politique de prévention et de lutte contre la maltraitance des

personnes âgées ». Le CEFIEC fait partie prenante de cette mission. Il est représenté par José Narayanin, cadre

formateur à l'IFSI de Meaux. Entretien.
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Les associations professionnelles

Dans le cadre de ses missions, le CEFIEC entretient des relations avec nombre d'associations professionnelles. Pour cer-

taines, la signification des sigles tant dans les exposés, les  débats, que les publications relève d'un langage d'initié.

Pour en favoriser la compréhension , nous vous proposons ce tableau , non exhaustif, permettant de repérer à la fois

les paramédicaux concernés mais aussi les principales composantes des groupes inter-associatif.

ASSOCIATIONS FRANCAISES

Sigle Signification du sigle Membre de
AEEIBO Association des Enseignants d'Ecole d'Infirmier de Bloc Opératoire
AFDS Association Française des Directeurs de Soins GIPSI *
AFEPP Association Française des Etudiants et Professionnels en Psychomotricité UIPARM *
AFPPE Association Française du Personnel Paramédical d'Electroradiologie UIPARM *
ALDF Association des Diététiciens de Langue Française UIPARM *
ANCO Association Nationale des Coordonnateurs UIPARM *
ANDEP Association Nationale des Directeurs d'Ecoles Paramédicales
ANFE Association Nationale Française des Ergothérapeutes UIPARM *
ANFIIDE Association Nationale Française des Infirmières et Infirmiers Diplômés et Etudiants GIPSI *
ANKS Association Nationale des Kinésithérapeutes Salariés UIPARM *
ANPDE Association Nationale des Puéricultrices Diplômées et des Etudiantes GIPSI *
ANPPH Association Nationale des Préparateurs en Pharmacie Hospitalières UIPARM *
ANTAB Association Nationale des Techniciens en Analyse Biomédicales UIPARM *
APOIIF Association pour un Ordre des Infirmières et Infirmiers de France
ARSI Association de Recherche en Soins Infirmiers
ASCISM Association des cadres infirmiers en santé Mentale
CEEIADE Comité d'Entente des Ecoles d'Infirmiers Anesthésistes Diplômés d'Etat GIPSI *
CEEPAME Comité d'Entente des Ecoles Préparant Aux métiers de l'Enfance
CEFI-Psy Comité d'Etudes des Formations Infirmières et des Pratiques en Psychiatrie 
CEFICCK Comité d'Entente de la Formation initiale Continue et Cadre en Kinésithérapie UIPARM *
CEFIEC Comité d'Entente des Formations Infirmières et Cadres GIPSI *
CESIF Corporation des Etudiants en Soins Infirmiers de France
FNESI Fédération nationale des étudiants en soins infirmiers
FNP Fédération Nationale des podologues
GERACFAS Groupe d'Etude de Recherche et d'Action pour la Formation des Aides Soignants GIPSI *
UNAIBODE Union Nationale des Associations d'infirmier de Bloc Opératoire Diplômé d'Etat GIPSI *
UNASIIF Union Nationale des Associations et Syndicats Infirmiers et des Infirmiers Français GIPSI *

GROUPES INTER-ASSOCIATIFS FRANCAIS 

Sigle Signification du Sigle
GIPSI Groupement d'Intérêt Professionnel en Soins Infirmiers

UIPARM Union InterProfessionnelle des Associations de Rééducateurs et Médicotechniques

ASSOCIATIONS ou GROUPES INTERNATIONAUX

Sigle Signification du Sigle
FINE - Europe European Federation of Nurses Educators

SIDIIEF Secrétariat Des Infirmières et Infirmiers de l'Espace Francophone
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Mais que fait le CEFIEC ? d’un INFO-CEFIEC à l’autre....

REPRESENTATIVITE 

IFCS C.H.U. Xavier Arnozan
Bordeaux

31 janvier, intervention de Martine Perrasse (Présidente) sur l’actualité
de la formation infirmière.

Journée de formation GREFOPS
Rennes

4 février : intervention de Jean-emmanuel DION, Vice-président chartgé
de la communication, sur l’intégration de la formation infirmière au sys-
tème LMD.

UNAIBODE 
22èmes Journées Nationales
d'Etudes et de Perfectionnement 
Tours

29 avril : représentation du CEFIEC par Martine PEGUIN, Vice-Présidente
chargée de la formation aide-soignante et auxiliaire de puériculture.

Journée nationales GERACFAS
Rennes

07 avril : Représentation du CEFIEC par Martine PEGUIN, Vice-Présidente
chargée de la formation aide-soignante et auxiliaire de puériculture.

RÉUNIONS DE TRAVAIL

UNAIBODE
Travail avec UNAIBODE sur l'encadrement des étudiants en soins infir-
miers en bloc opératoire 

Audiences ministérielles

- 29 mars : rencontre avec les conseillers technniques ministériels Santé
et Education Nationale sur intégration de la formation infirmière au sys-
tème LMD 

- 07 avril, 02 mai, 09 mai : travail bilatéral avec la DGS sur la formation
des professionnels paramédicaux à la maltraitance des personnes agées

GIPSI conseils d’administration : 22 janvier, 12 mars

Comité de vigilance sur la 
maltraitance des personnes agées 

27 janvier, 10 mars, 14 avril

Accréditation des structures de
formation paramédicales

02 février, 8 mars : réunions du groupe interassociatif 

CSPPM
20 avril : Commission des infirmiers
22 avril : Commission interprofessionnelle 

Mission Marine (Refonte des
répertoires FINES et ADELI)

21 janvier, 07 avril 

FINE Europe
17 mars : council à Porto (Portugual) 
18 mars : groupe européen de réflexion sur l'intégration des formations
en soins infirmiers dans le dispositif LMD à Porto (Portugual) 

ENSP 14 avril : présentation du projet de master professionnel de l’ENSP aux
associations professionnelles.

Enquête DGS 
formation santé mentale

réunion du comité de pilotage : 15 avril 

Ministère de la Santé
VAE Auxiliaire de puériculture

groupe « validation » : 11 mai
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L
'expérience nous montre que les étudiants en IFSI

qui semblent les plus motivés au début de leurs

études ne sont pas nécessairement ceux qui feront

par la suite les meilleurs professionnels. Inversement, cer-

tains étudiants qui pourraient apparaître comme moins

enthousiastes se révèlent ultérieurement d'excellents soi-

gnants. Comment expliquer ce phénomène ? Il est évi-

demment toujours possible de rechercher des raisons indi-

viduelles ou psychologiques.Toutefois, et sans pour autant

nier cette dimension, je souhaiterai mener ici une réflexion

plus générale sur la question de la motivation.

Motivation ou désir ? 
Rappelons tout d'abord que si la motivation est une notion

très en vogue, elle reste pour le moins ambiguë. Ne ren-

voie-t-elle pas au secret espoir (bien vain en réalité) de

percer les ressorts cachés des conduites humaines ? Les

soupçons de manipulation ne sont alors pas très loin. Il

faut noter par ailleurs que l'on parle aujourd'hui plus

volontiers de motivation que de désir. Pourtant, si on y

réfléchit bien, la motivation n'est-elle pas simplement

l'expression d'un désir ? Or, avant d'être une notion issue

de la psychologie, puis annexée par la psychanalyse sous

le terme de pulsion, le désir constitue un concept essen-

tiel de la philosophie.

Pour Spinoza, le désir est au fondement de tous nos actes.

Jamais comblé, il est éternel recommencement. En ce sens

la morale de Spinoza est affaire de désir puisque « nous

ne désirons pas une chose parce qu'elle bonne, mais nous la

jugeons bonne parce que nous la désirons » (Ethique, livre

III).Toutefois il apparaît dans la réalité que le désir ne se

présente jamais isolé d'un contexte. On ne désire pas une

chose mais un ensemble de choses, ou plus précisément,

comme le disait Gilles Deleuze1, un agencement de cho-

ses. Le désir est donc toujours multiple car il est la pro-

messe d'un projet ou d'une transformation.

Pour revenir à notre sujet, l'étudiant en IFSI désirant si

fortement devenir infirmier ne cherche pas simplement

à obtenir son diplôme d'infirmier, il désire être infirmier

qui plus est dans un agencement particulier. Autrement

dit, il s'imagine, plus ou moins clairement, dans une exis-

tence infirmière rêvée. Cet agencement du désir consti-

tue une forme de mythe personnel, d'utopie intime.

Malheureusement, la réalité ne correspond que fort rare-

ment à cet idéal imaginé. Le choc est alors d'autant plus

rude que ce désir était déjà construit, abouti, en quelque

sorte fermé.

Le deuil de l’idéal infirmier.
Face à la difficulté de faire le deuil de son idéal, le sujet

a alors la possibilité d'imputer la faute soit aux autres, soit

à lui-même. Dans le premier cas, le sentiment d'incom-

préhension et d'isolement peut conduire à la résignation

et au renoncement. Dans le second cas, cette remise en

cause personnelle peut se traduire en terme de blessure

Désir et principe de réalité

On s’interroge souvent sur les corrélations entre motivation des étudiants infirmiers et futures compétences pro-

fessionnelles. Chez l’étudiant, la motivation est avant tout l’expression d’un désir d’idéal, celui d’une existence

infirmière rêvée. Bien souvent, la réalité oblige à faire le deuil de cet idéal avec le risque d’un burn out. Par le biais

d’un travail sur les représentations, le formateur ne doit pas rejeter l’existence de désir ou d’idéal soignant mais

l’accompagner pour le rendre possible.

1 Gille Deleuze, « L'abécédaire », entretien avec Claire Parnet, réalisation vidéo de
Pierre André Boutang, Edition Montparnasse, 1996. Gille Deleuze évoque cette ques-
tion dans un entretien qu'il a enregistré en 1988-1989 avec Claire Parnet.
Conformément au souhait de Deleuze, le document vidéo posthume n'a été diffusé qu'a-
près son décès, survenu le 4 novembre 1995  

2 Freudenberger, H. (1987). « L'épuisement professionnel : La Brûlure interne ».
Québec : Gaétan Morin Éditeur.  Lire à ce sujet l'excellent article de Raymond Gueibe,
" Le burn-out, une maladie de l'âme en deuil de son idéal ? ou le questionnement de nos
idéaux " in Perspective Soignante, Edition Séli Arslan, N° 16, Avril 2003, pp. 7-20.
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Former est un art difficile et parfois décevant. Qui n'a pas observer les manifestations d'ennuis chez les

étudiants, l'apathie générale de la classe, les corps somnolents couchés sur les tables… Si l'ennui du for-

mer vous laisse pantois, désespéré de votre prestation, au bord des larmes ou de la crise de nerf… Procurez

vous de toute urgence ce livre outils (7 chapitres, 8 fiches techniques et 10 fiches pratiques) ! 

Cet ouvrage offre plein de solutions imaginatives, simples et efficaces. L'approche de l'auteur (ingé-

nieur, formateur et enseignant) se fonde sur « le mieux apprendre » et le courant anglo-saxon du «

accelerative learning » pratiqué aux États-Unis. Bruno Hourst donne priorité « à l'environnement

d'apprentissage, à la manière particulière d'apprendre de chacun, à la phase d'activation des connais-

sances acquises et aux richesses propres du formateur » Ni théorie, ni méthode, il s'agit « d'un chan-

gement de regard et de perspective sur la manière d'apprendre ». Surtout la problématique tend à

transmettre un savoir en utilisant des clés qui favorisent la phase de connexion chez l'étudiant, la transmission de

nouvelles connaissances, la mise en place de points d'ancrage… facteurs de motivation. Un ouvrage pour tout formateur

qui ne veut pas s'ennuyer ni ennuyer son auditoire mais

plutôt partager ses connaissances et son expérience en

multipliant les approches avec plaisir, créativité et dyna-

misme.

Former sans s’ennuyer

Introduire le jeu en formation n'est

pas une démarche ordinaire pour les

formateurs.Pourtant, à suivre le rai-

sonnement des 02 auteurs, le

champ d'utilisation du jeu dans

tout processus d'apprentissage

est infini. Il se révèle surtout

d’une grande efficacité pour

mémoriser, apprendre avec

d'autres,ordonner des idées,

résoudre des problèmes ou

des conflits, évaluer les connaissan-

ces, fédérer un groupe, faire des révisions….

Complément indispensable de « Former sans ennuyer »

(voir article ci-dessus), cet ouvrage a 2 objectifs : «

fournir aux formateurs des outils simples, pratiques et

puissants : les jeux cadres » et « augmenter ses com-

pétences professionnelles ». Inventés par Sivasailam

Thiagarajan, formateur- consultant et maître incontes-

té des jeux en formation, ces jeux-cadres sont présen-

tés dans le livre de Bruno Hourst en support des fon-

dements du « mieux apprendre » défendu par l'auteur

de « Former sans ennuyer ». Le jeu cadre est une

coquille vide que l'on remplit selon ses objectifs, l'ac-

tivité, le moment, le groupe et d'un coût pratiquement

nul. 5 sortes de jeux sont présenté dans ce livre avec

toutes les variantes possibles en fonction de la situa-

tion pédagogique. Il sont adaptés et adaptables pour

nos formations. Jouez en formation ? C'est Bingo ! 

Le poids des mots, le choc des sigles...

(ou comment intellectualiser mon

langage professionnel...)

Lu aujourd'hui dans la rubrique peti-

tes annonces :

« Formatrice à la recherche de son identité professionnelle recherche

en vue de conceptualisation et échanges : cas concrets en modules de

base et transverses... propose en échange : cours de langage profes-

sionnel sous forme de leefting de sémantique, dialectique, épistémo-

logique.. ( voire plus si affinité ) discrétion assurée .. »

Vite, répondre...

Mais stop ! Problématique : j'ai beau chercher partout, dans mes

tiroirs, dans mes classeurs... RIEN... C'est le vide complet...

Je retrouve bien pèle mêle : mes clés, mes ECTS, mes carambars, ma

VAE recyclée dans le système LMD, mais où ai-je donc rangé mes

outils...et que sont devenues mes compétences ??? 

Là je pose plusieurs hypothèses :

- Ou je suis victime d'une hallucination due au négativisme de mes

distorsions cognitives...

- Ou c'est ma copine Virginia qui m'a joué un tour et a planqué le

poids de mon savoir dans son bric à brac de néologismes barbares..

- Ou, peut être s'agit-il d'un nouveau syndrome dont je serais la pre-

mière victime et dont l'origine serait dichotomique, voire antino-

mique...

Là, je tique... L'analyse de situation me parait difficile

et quitte à passer pour une bourrique je rédige ainsi la réponse :

« Formatrice sans prétentions, vous a entendue, voudrait bien vous

aider, mais bloque, car recherche chute désespérément... »

Le billet d’humeur
et/ou d’humour
de Marie-Claude Carlsberg

Modèles de jeux de formation.

Monique Barbin Le Bourhis

Former sans ennuyer, Bruno Hourst,

Éditions d'Organisation, 2005, 185 pages, 22 €,

ISBN :2708132784

Modèles de jeux de formation, Bruno Hourst, Sivasailam

Thiagarajan, Editions d'organisation, 2005, 397 pages, 28

euros, isbn : 2708130870.


